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La soirée Solidarité
La Semaine Sainte 

Un nouvel archevêqueÉditorial

À l’heure où nous envisageons ce que sera notre jardin 
pour l’été, nous sommes déjà dans la récolte de la joie et 
de l’amour que Dieu nous donne dans la Résurrection 
de son Fils. L’éternité est inaugurée par le Christ qui nous 
donne d’y entrer. Pâques est pour nous tous : le pivot de 
la foi chrétienne. Mais nous avons bien souvent du mal 
à admettre que la Résurrection nous fait entrer dans une 
perspective de vie nouvelle. Il ne s’agit plus de revivre, 
de retrouver la vie d’avant la mort, mais bien d’entrer 
dans une vie nouvelle dont Jésus est le premier vivant. 
La Résurrection du Christ ouvre une brèche dans nos 
enfermements et dans nos « petites morts ». D’ailleurs, 
par de « petites résurrections », nous sentons déjà, dans 
ce qui fait nos quotidiens, que Dieu nous sauve dès 
aujourd’hui. 

Réveille-toi, ô toi qui dors … C’est Pâques ! Jésus sort 
du tombeau et nous dit : « Je suis vivant ! ». À la lumière 
de cet évènement nous pouvons comprendre que le 
baptême pour un enfant n’est pas simplement une 
tradition ancestrale. Peut-être comprendrons-nous que 
de préparer un mariage n’est pas juste à faire parce que 
les photos seront plus belles dans une église. Peut-être 
comprendrons-nous que les funérailles doivent revêtir 
un caractère spirituel et non seulement ressembler à un 
hommage sans âme avec en fond, la chanson préférée 
« qu’il (elle) aimait tant ». Comprendrons-nous la valeur 
de l’éducation, de la morale et de la religion ? Tout est à 
revoir, tout est à reprendre, tout est à réenvisager, tout 
cela renaîtra de la mort et sera ressuscité. 

Réveille-toi, ô toi qui dors … sur tes acquis, sur tes 
petites convictions qui font de toi un être sûr, supérieur, 
toujours plus malin que les autres. Reviens à Dieu qui 
nous donne son amour à partager. 

Réveille-toi, ô toi qui dors … 
dans ton individualisme, dans 
ton arrogance et ta fierté. Reviens 
au Christ et sois branché à sa 
résurrection qu’il nous fait vivre 
comme un début d’éternité. 

Réveille-toi  ô toi qui dors … sur 
ton âpreté au gain, sur tes colères 
et tes jalousies infondées. Reviens 

à l’Esprit qui souffle sur toi pour que tu redécouvres à 
chaque fois qu’un jour tu es né. 

Réveille-toi,  ô toi qui dors … parce que dès maintenant, 
l’après est à recommencer, aussi bien dans ta vie que 
dans ta foi. Ne soyons plus jamais comme avant, ne 
soyons plus jamais « des indifférents » aux autres et à la 
vie. La mort est présente c’est vrai, mais elle engendre 
forcément la vie. La Résurrection en est le signe ! 

Recommençons à être des témoins partout où nous 
sommes, recommençons à être des disciples du Christ, 
recommençons à l’aimer, recommençons à apporter 
notre aide aux plus fragiles … Voilà que Résurrection 
rime avec Recommencer … à vivre ! 

Jésus est vivant de manière définitive, il vient nous tirer 
de nos nuits, il vient nous prendre avec lui dans sa gloire, 
il nous associe à la joie pascale et nous rend par cela : 
tous recommençants. 

Ayons l’audace de laisser mourir ce qui doit mourir et 
d’appeler à la vie ce qui doit vivre. 

Réveille-toi,  ô toi qui dors… Il est Ressuscité !

Abbé Sébastien Laouer, votre curé

Réveille-toi !
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Chaque année, le calendrier 
liturgique nous oblige à passer 
rapidement sur les récits de la 
Passion de Notre Seigneur. Ces 
récits méritent pourtant notre 
intérêt au plus haut point : l’attitude 
des autorités juives et romaines, de 
la foule, des disciples, la présence 
de Marie et des autres femmes, 
enfin l’attitude de Jésus. Tout en 
étant jugé, condamné et supplicié, 
il conduit souverainement son 
procès et vit pleinement sa mort en 
union avec son Père dont il exprime 
l’amour jusqu’au bout du don de sa 
vie. Le chrétien qui marche chaque 
jour sur les traces de son Sauveur 
peut amplement nourrir sa foi 
en méditant chaque étape de la 
Passion de son Seigneur. 

La Passion selon saint Marc, lue le 
dimanche des Rameaux en cette 
année B, est le premier récit à être 
rédigé . Il est donc au plus près des 
événements de notre salut. L’ordre 
de ces événements : arrestation, 
procès juif, procès romain, 
exécution, derniers instants de la 
vie terrestre de Jésus, sépulture, est 
en place dans chacun des quatre 
récits de la Passion. 

On a pu lire ici ou là, au 20e siècle, 
que les évangiles sont comme 
« des histoires de la Passion munies 
d’une introduction détaillée ». Cela 
vaut en particulier pour l’évangile 
de Marc. Le second évangile est 
mû par une dynamique interne qui 
conduit inéluctablement le lecteur 
vers la Passion de Jésus. Dès 8,27, 
après la confession messianique 
de Pierre, le fidèle est invité à 
tourner les yeux vers Jérusalem et 
la Passion. Ensuite, à trois reprises, 
Jésus annonce sa Passion ainsi que 
son issue glorieuse, la résurrection 
(8,31 ; 9,31 ; 10,34). D’autre part, 
dès Mc 2,7, au début du ministère 
galiléen, l’hostilité des scribes 
se manifeste lors de la guérison 
d’un paralytique. Et, dès 3,6, les 
adversaires de Jésus ourdissent 
contre lui un plan « en vue de le 
perdre ». Viendront ensuite les 
ultimes machinations (12,12 ; 14,1-
2.10-11), puis le passage à l’acte 
(14,43-46). C’est donc l’ensemble 

de l’évangile de Marc qui vise à 
amener peu à peu le lecteur au 
pied de la croix, où il entendra 
la confession du centurion : 
« Vraiment cet homme était Fils de 
Dieu ».

Ce que l’on peut dire des quatre 
évangiles, en particulier des 
récits de la Passion, est donc 
particulièrement vrai de l’évangile 
selon saint Marc, écrit pour 
l’instruction des lecteurs chrétiens, 
afin de les encourager à rester 
fidèles à travers les épreuves. Le 
récit des événements, a priori 
humains, n’est qu’un versant de la 
passion. Mais il faut toujours avoir 
présent à l’esprit l’autre versant, où 
l’action est menée en définitive par 
Dieu pour le bien des hommes. 

Au centre de l’évangile de Marc se 
trouve la personne de Jésus dont 
l’exemple est amené à nourrir 
et à défendre la foi des fidèles 
chrétiens. Mais qui est celui qui 
endure la passion ? Les titres donnés 
à Jésus par l’évangile de Marc, nous 
fournissent une réponse éclairante. 
Le seul titre que Jésus reçoit de 
Dieu est celui de « Fils », titre reçu 
au baptême et à la transfiguration 
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La Passion du Christ - Tympan de la Cathédrale de Strasbourg 

(1,11 ; 9,7). Viennent ensuite les 
confessions de foi : Pierre l’appelle 
« Christ » et le centurion au calvaire 
le reconnaît « Fils de Dieu ». Devant 
le Grand Prêtre qui l’interroge, 
Jésus se déclare « Messie, Fils du 
Dieu béni », ce qui provoque sa 
condamnation pour blasphème. 

Outre les titres donnés à Jésus 
et qui définissent sa personne, 
l’évangile de Marc met en évidence 
son rôle au moment d’entrer dans 
sa Passion. Pour Marc, si Jésus doit 
mourir, c’est pour « sauver » la 
foule des humains et les réconcilier 
avec Dieu. Ce don de la vie de 
Jésus au Père, Dieu l’accueille en le 
ressuscitant (Mc 8,31 ; 9,9.31 ; 10,34 ;
14,28). Jésus vaincu dans la mort 
devient alors le vainqueur.

Le récit de la Passion selon saint 
Marc insiste sur la conduite 
des chrétiens. C’est ainsi que 
Jésus, s’adressant à ses disciples 
ensommeillés à Gethsémani, 
invite les lecteurs chrétiens à 
vaincre l’assoupissement de 
leur foi (14,37-38 ; 13,33-37). De 
même, lorsque les destinataires 
de l’évangile de Marc apprennent 
que « tous » les disciples s’enfuient 
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lors de l’arrestation de leur Maître, 
une fuite annoncée par Jésus en 
personne (14,27), ils se rappellent 
la réaction de Pierre qui, avec 
tout le groupe, a protesté de son 
indéfectible fidélité, fût-ce au prix 
de la mort avec Jésus (14,31). Les 
présomptueux parmi les chrétiens 
sont donc avertis ! Une leçon 
analogue se dégage de l’exemple 
négatif de Judas, le disciple qui a 
trahi, ainsi que des reniements de 
Pierre (14, 54.66-72), alors que, au 
même moment, Jésus confesse 
hardiment, face au sanhédrin, 
ses prérogatives (14,55-62). En 
revanche, le lecteur peut dégager 
une leçon positive de la réquisition 
de Simon de Cyrène (15,21), dont 
le geste rappelle les paroles de 
Jésus sur l’obligation pour chacun 
de porter sa croix (8,34). Ces 
notations de la Passion selon saint 
Marc rejoignent sans aucun doute 
les besoins des destinataires du 
second évangile.

Ainsi, au-delà d’une justification 
théologique de l’issue 
déconcertante de la vie terrestre de 
Jésus, l’évangile de Marc apparaît 
aussi comme une leçon adressée 
aux croyants dans les circonstances 
dangereuses où ils vivent. L’évangile 
de Marc, probablement composé à 
Rome quelques années seulement 
après la terrible persécution de 
Néron (64), rappelle aux chrétiens 
combien il peut en coûter 
d’être ce qu’ils sont. À la lumière 
des défections probablement 
survenues parmi eux, il leur est 
rappelé que nul n’est à l’abri 
d’une apostasie. Suivre Jésus, c’est 
prendre le chemin de la croix (8,34-
38 ; 10,39), un chemin qui n’est 
pas sans risque pour la foi (4,17 ; 
14,38). L’exemple des disciples, leur 
lâcheté lors de l’arrestation de leur 
Maître, les reniements du premier 
d’entre eux montrent avec éclat 
que nul n’est à l’abri d’un abandon. 
Les voilà invités, tout comme nous, 
à l’humilité et à la prière (14,38).

Simon Knaebel

Pour de plus amples précisions, voir 
S. LEGASSE, Les récits de la Passion, 

Cahiers Evangile 112, 
Cerf, Juin 2000, p. 21-24 

Voici la devise de notre 
nouvel archevêque Mgr 
Pascal Delannoy, qui 
devient le 107ème évêque 
de Strasbourg. Pascal 
Delannoy est né le 2 avril 
1957 à Comines (59). Fils 
de Jacques Delannoy, 
négociant en bois, et de 
Madame, née Anne-Marie 
Carissimo, Mgr Pascal 
Delannoy a fait ses études 
à l’institution Saint-Jude 
d’Armentières puis au 
lycée Saint-Paul à Lille. Il 
poursuit des études en 
économie à la Fédération 

Notre nouvel Archevêque

l’abbé Pierre et Mère Térésa. Il ouvre 
le 8 octobre 2023 (jour de Saint 
Denis) une année thématique dans 
son diocèse de Saint Denis « Sport 
et Foi » à l’occasion de l’année 
olympique 2024 (Jeux Olympiques 
de Paris en juillet-août 2024). Aux 
jeunes qui se posent la question 
de la vocation : Mgr Delannoy 
répond de creuser l’appel en parlant 
aux prêtres ou aux laïcs qui les 
entourent. Il faut selon lui prendre 
au sérieux cet appel, le méditer 
et laisser l’Esprit Saint prendre la 
maîtrise des choses. Pour lui le 
prêtre est celui qui se donne.

Nous souhaitons à Mgr Pascal 
Delannoy, d’être un archevêque 
heureux dans sa mission pour notre 
diocèse de Strasbourg et qu’il puisse 
en toute humilité et confiance 
mener sa charge épiscopale dans la 
paix et la joie.

Son installation à la cathédrale 
aura lieu le dimanche 21 avril 2024 
(Dimanche des vocations).

Bienvenue à vous Mgr Delannoy !

Abbé Sébastien Laouer, 
votre curé

« Avec humilité et confiance »

Universitaire et Polytechnique 
de Lille, obtenant une maîtrise 
en sciences économiques et un 
diplôme d’études supérieures 
d’expertise comptable. Ordonné 
prêtre le 4 juin 1989 pour le diocèse 
de Lille, il exerce un premier 
ministère paroissial à Roubaix. Il est 
nommé en 1999, vicaire épiscopal 
de la zone de la Flandre et en 2003 
doyen de l’Houtland. Le Pape Jean-
Paul II le nomme évêque auxiliaire 
de Lille, le 30 juin 2004. Puis il 
devient évêque de Saint-Denis 
(93) le 10 mars 2009. Au sein de la 
conférence des évêques de France, 
il préside la commission financière 
et le Conseil pour les affaires 
économiques, sociales et juridiques 
jusqu’au 1er juillet 2013.

Dans une récente interview , Mgr 
Delannoy évoque le fait qu’il a 
grandi dans une famille chrétienne 
et que le Christ a fait partie de son 
enfance et son adolescence. Il a 
cheminé dans l’Action Catholique 
des Enfants et il a pu approfondir 
sa relation avec le Christ. Il apprend 
les temps de prière silencieux et il se 
demande si le Christ ne l’appelle pas ? 
Mgr Delannoy entre au séminaire 
à 27 ans, il est ordonné à 32 ans. 
Beaucoup de visages l’ont marqué 
et plus particulièrement ceux qui 
lui ont communiqué l’annonce de 
l’Évangile dans la vie des personnes. 
Il est marqué par des figures comme 
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L’assemblée des messes est trop 
individualiste.
L’autel est trop loin des fidèles dans 
l’église de St Vincent de Paul.
Le langage liturgique est décalé, 
peu compréhensible pour certains 
(jeunes, pratiquants occasionnels).
La messe est une marche trop 
haute pour certaines personnes 
éloignées de l’Église.

Les 31 janvier à St Vincent de Paul 
et le 3 février 2024 à St Amand 
une quarantaine de paroissiens 
se sont retrouvés à l’invitation du 
Conseil Pastoral pour poursuivre le 
chemin synodal : nous avions tous 
souhaité qu’il devienne le mode 
de fonctionnement normal de 
notre communauté. Entamée en 
2022, cette démarche avait porté 
de nombreux fruits dans notre 
Communauté de Paroisses.

Après les changements intervenus, 
un nouveau point sur la vie de la 
communauté s’imposait. À partir 

Liturgie
Constats  				    Propositions	

Être plus proche, échanger avec son voisin lors de la messe.
Se regrouper à l’avant de l’église pour constituer une assemblée unie.
Réfléchir à la disposition de l’autel par rapport à une assemblée participative.
Les prières universelles spontanées méritent d’être mieux encadrées 
(expliquer leur sens et leur logique lors d’une célébration)
Étoffer l’équipe liturgique pour qu’elle soit plus représentative de l’assemblée, 
et pour celles et ceux qui voudraient rejoindre l’équipe, assurer une formation 
en binôme pour la préparation d’une feuille de messe.
Lors de la messe expliquer les gestes liturgiques.

Une Église synodale en mission
Constats  				    Propositions	

Quelle place est réservée aux 
pauvres ?
Quelle ouverture vers les non-
pratiquants éloignés de l’Église ?
Les Cellules Paroissiales 
d’Évangélisation sont trop peu 
visibles.
Le parcours Alpha a porté des 
fruits, les participants souhaitent 
continuer.
L’ensemble des services de la 
communauté contribuent à 
l’évangélisation, chacun à leur 
niveau.

Assurer un accueil plus soigné, préciser à l’équipe d’accueil qui s’est mise en 
place la mission confiée.
Une Église plus ouverte aux autres.
Présenter les cellules paroissiales d’évangélisation, témoigner de ce qu’on y 
vit, ce qu’on en retire.
Profiter des célébrations avec sacrements (baptêmes, 1ères communions, 
professions de foi, funérailles) pour témoigner, évangéliser.
Créer un compte de la paroisse sur Facebook ou sur les autres réseaux.
Faire témoigner les paroissiens engagés dans d’autres mouvements hors 
paroisse pour témoigner de la mission, aller vers les autres.
Proposer des célébrations d’ouverture à l’Esprit Saint.
Favoriser les petits groupes de partage.
Relancer le parcours Alpha.
Étendre les moments d’adoration.

des questions qui leur ont été 
soumises « comment poursuivre la 
démarche synodale dans nos actions 
et nos projets, comment sera la vie 
de notre communauté demain avec 
vous et pour vous ? » les participants 
ont, dans l’écoute, la prière et le 
dialogue, pleinement utilisé ce 
temps d’échanges pour exprimer 
leur ressenti de la vie paroissiale.

Pour en faciliter la lecture nous 
vous en présentons le compte 
rendu sous forme de constats et de 
propositions autour de trois axes :
la liturgie, une église synodale 
en mission, fraternité et vie de la 
communauté.

« Il nous faut ton souffle
pour nous opposer 
à la permanente envie
de chercher refuge dans le passé
et pour inventer à ton Eglise
un beau visage lumineux
de tendresse et d’accueil. »

(Charles Singer - Terres)
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Le Vatican vient d’annoncer le 
7 février 2024 les dates de la 
deuxième session du synode sur la 
synodalité. Elle se déroulera du 2 au 
27 octobre 2024.

Pour préparer cette réunion des 
groupes de travail thématiques 
seront constitués dont les thèmes 
ne sont pas encore arrêtés mais 
qui pourraient porter selon le 
Vatican sur la mise à jour de 
certaines normes canoniques, la 
formation des ministres ordonnés, 
les relations entre évêques et 
les ordres religieux, la recherche 
théologique et le diaconat.

Selon le journal « La Croix » alors 
que tous les champs avaient été 
ouverts lors de la réunion d’octobre 
2023, les membres de l’assemblée 
synodale d’octobre 2024 (les 
mêmes qu’en octobre 2023) 
devraient se concentrer sur des 
domaines plus précis et plancher 
sur une proposition de texte final 

et non plus faire un point d’étape 
sous forme de compte rendu des 
thèmes abordés …

Un nouvel instrument de travail 
pourrait paraître en juin et 
comprendre des propositions de 
décisions qui restent à avaliser par 
le Pape.

Le tout dans un contexte de 
« turbulences » depuis la 
publication de la déclaration 
« Fiducia supplicans » autorisant la 
bénédiction de couples irréguliers, 
la demande du Vatican aux évêques 
allemands d’arrêter le projet 
de conseil synodal issu de leur 
parcours synodal (comité composé 
d'évêques et de laïcs pour discuter 
et décider de questions telles que le 
rôle des femmes, la morale sexuelle 
ou la vie sacerdotale) ! Par ailleurs la 
consultation souhaitée et lancée en 
décembre 2023 par le secrétariat 
du synode sur la question 
« comment être une église synodale 

en mission ? » (voir Canard 01/24) 
ne semble pas avoir eu beaucoup 
de « répondant » dans la mesure où 
elle n’apparait pas sur le site de la 
conférence des évêques de France 
ni sur celui du site du diocèse 
d’Alsace alors que les diocèses 
étaient chargés d’en organiser les 
modalités pratiques. Notre diocèse 
qui avait été interrogé n’a pas 
apporté de réponse à ce jour …

Le chemin synodal n’est pas un 
chemin évident. Cela ne doit pas 
nous empêcher de « continuer 
à marcher », de « faire Église 
ensemble », comme nous y 
encourage le pape François qui dit  
aussi partager les préoccupations 
de l’évolution de l’Église. Notre 
communauté a continué à marcher 
ensemble comme en témoignent 
nos rencontres de fin janvier, début 
février 2024 (voir article dans ce 
Canard) et qui nous invitent à nous 
ouvrir et à aller à la rencontre de 
l’autre.

J-Jacques Kuster
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Un chemin est donc tracé pour 
apporter à notre communauté un 
nouvel élan et poursuivre la mission.

Fraternité et vie de la Communauté
Constats 						                Propositions 

Les groupes et services sont trop autocentrés, pas assez accueillants, et 
monopolisent souvent les tâches.
Ouverture vers les nouveaux arrivants.
La communauté est vivante mais devrait se développer par une plus grande 
participation, en étant plus unie, plus fraternelle.
Quelle place pour les jeunes qui se sentent isolés ?
Où sont les jeunes parents avec enfants ?

Accentuer la convivialité, se 
rencontrer davantage lors de 
repas communautaires (Apéritifs 
Auberges Meinauviennes, 
Kaffeekränzel, Dimanche du Peuple 
de Dieu ).
Rendre les services plus visibles 
(témoignages, affichage, annonces, 
dépliant) pour les étoffer.Le Conseil Pastoral et l’Assemblée 

Paroissiale auront à se saisir de ces 
propositions pour élaborer leurs 
mises en oeuvre.

Flash infos : Synode sur la synodalité

à l’église Saint Amand 
lundi 25 mars, de 9h à 12h

à l’église Saint Vincent de Paul 
mardi 26 mars, de 9h à 12h 

Tous les bénévoles sont les 
bienvenus, 
- avec ou sans matériel, 
- une partie ou toute la matinée, 

Nettoyage de Pâques - Osterputz dans nos deux églises 
- dans une seule église ou bien les 
deux, 
- avec la même motivation que 
l'année dernière, l’entrain et la 
bonne humeur suivront !

Merci à tous.

Martine Renaud et
J-Jacques Kuster 
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Planning des messes et temps 
de prière de mars à début avril

3ème Dimanche de Carême - B
Samedi 2 mars : Messe à 18h, chapelle St Vincent de Paul
Dimanche 3 mars : Messe à 10h30, église St Amand
Mardi 5 mars : Messe à 18h, St Amand 

suivie d’1 heure d’Adoration
Mercredi 6 mars : Messe à 9h, chapelle St Vincent de Paul

Messe à 16h à l’Ehpad du « Kachelofe »
Jeudi 7 mars : (Mi-Carême) 
Messe à 9h, chapelle St Vincent de Paul 

Adoration de 9h30 à10h
Vendredi 8 mars :        Messe à 16h30 à l’Ehpad du « Bartischgut »
Messe à 18h, chapelle St Vincent de Paul 

suivie d’1 heure d’Adoration

4ème Dimanche de Carême - B - Laetare
Samedi 9 mars : Messe à 18h, chapelle St Vincent de Paul
Dimanche 10 mars : Messe à 10h30, église St Amand
Mardi 12 mars : Messe à 18h, chapelle St Amand
Mercredi 13 mars : Messe à 9h, chapelle St Vincent de Paul

Veillée de Réconciliation à 20h, église St Vincent de Paul
Jeudi 14 mars : Messe à 9h, chapelle St Vincent de Paul 

Adoration de 9h30 à10h
Vendredi 15 mars : Messe à 16h30 à l’Ehpad du « Bartischgut »
Samedi 16 mars : Sacrement du Pardon, 9h - 12h, 

presbytère de St Amand, sur RV

5ème Dimanche de Carême - B
Samedi 16 mars : Messe à 18h, chapelle St Vincent de Paul
Dimanche 17 mars : Messe à 10h30, église St Amand
Mardi 19 mars : Solennité de la fête de Saint Joseph 

Grand’Messe Solennelle à 19h30 à l’église St Amand
Mercredi 20 mars : Messe à 9h, chapelle St Vincent de Paul

Messe à 16h à l’Ehpad du « Kachelofe »
Jeudi 21 mars : Messe à 9h, chapelle St Vincent de Paul 

Adoration de 9h30 à10h
Vendredi 22 mars :     Messe à 16h30 à l’Ehpad du « Bartischgut »
Samedi 23 mars : Sacrement du Pardon, 9h - 12h,

 presbytère de St Amand, sur RV

Dimanche des Rameaux - B - Bénédiction des Rameaux
Samedi 23 mars : pas de Messe 
Dimanche 24 mars : Procession et Messe à 10h30 à l’église 
St Amand (Rendez-vous avant la célébration dans la cour 
du Presbytère) sauf en cas de pluie. 

Semaine Sainte
Mardi Saint 26 mars : Messe Chrismale à 18h30, 

à la Cathédrale de Strasbourg
Mercredi Saint 27 mars : pas de Messe
Jeudi Saint 28 mars : Messe de la Sainte Cène à 20h 
à l’église St Vincent de Paul

Suivie d’une nuit d’Adoration
Vendredi Saint 29 mars : 
Laudes du Vendredi St à 8h à la chapelle St Vincent de Paul

Chemin de Croix à 10h30 à l’église St Vincent de Paul
Office de la Passion à 15h00 à l’église St Amand

Temps de Prière à 16h30 à l’Ehpad « Bartischgut »
Samedi Saint 30 mars : 
Laudes du Samedi St à 8h30 à l’église St Amand

Veillée Pascale à 20h30 à l’église St Vincent de Paul

Dimanche de Pâques 31 mars : 

Grand’Messe Solennelle de la Résurrection du Seigneur
 à 10h30 à l’église St Amand

Mardi 2 avril : Messe à 18h à la chapelle St Amand 
suivie d’1 heure d’Adoration

Mercredi 3 avril : Messe à 9h00 à la chapelle St Amand
Messe à l’Ehpad « Kachelofe » à 16h

Jeudi 4 avril : Messe à 9h00 à la chapelle Saint Vincent de Paul
Adoration de 9h30 -10h

Vendredi 5 avril :	  Messe à l’Ehpad « Bartischgut » à 16h30
Messe à 18h00 à la chapelle St Vincent de Paul 

suivie d’1 heure d’Adoration

2ème Dimanche de Pâques - B
Dimanche de la Divine Miséricorde

Samedi 6 avril : Messe à 18h, église St Amand
Dimanche 7 avril : Messe à 10h30, église St Vincent de Paul
Lundi 8 avril : Solennité de l’Annonciation du Seigneur

Grand’Messe Solennelle à 19h30 à l’église St Amand

Sous réserve de modification 
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Calendrier de la Communauté de Paroisses
Samedi 2 mars 	 : Distribution du bulletin paroissial, "le Canard de la Meinau"
Samedi 2 et Dimanche 3 mars : WE chorale, pour préparer la Semaine Sainte
Répétition chorale : les mercredis 6, 20 et 27 mars, 20h15, StVP 
Vendredi 15 mars	: Conseil de Fabrique, 19h, StVP
Samedi 16 mars 	 : Fête du Groupe Scouts de la Meinau, 17h, StVP
		    Messe des Scouts, 16h30, StVP
Mardi 19 mars	 : Répétition chorale funérailles, 14h30, StVP 
Vendredi 22 mars	: Soirée Solidarité, 18h - 20h, StA
		    suivie à 20h de la Conférence de Carême, StA
Lundi 25 mars	 : Grand Osterputz - 9h - 12h, église StA
Mardi 26 mars 	 : Grand Osterputz - 9h - 12h, église StVP
Samedi 6 avril	 : Distribution du bulletin paroissial, "le Canard de la Meinau"

Les rendez-vous réguliers du temps du Carême 
Soupes de Carême : les mercredis 6, 13 et 20 mars, 12h, StVP 
Partages d'Évangile : les jeudis 7, 14 et 21 mars, 18h30, StVP 
Chemin de Croix : les vendredis 8, 15 et 22 mars, 17h, chapelle StVP 

Sont entrés dans la maison du Père
Dick BANTZE - Marie Juliette 

RAUNER - Jeanne GRAVA 
Marguerite DREYER - Pierre PIRIOD 

Marie Isabelle POUSSIN  

Est devenu enfant de Dieu 
par le baptême

Lyam KOCH

Est entrée dans la maison du Père
Marie-Thérèse SPEGT
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La commémoration des Rameaux 
et de la Passion déjà en approche 
invite à un constat de faits et à une 
réflexion. La foule n'a-t-elle pas 
accueilli Jésus avec des "Hosanna", 
puis quelques jours plus tard, on a 
pu entendre "Crucifiez-le !". N'y avait-
il pas dans ces deux rassemblements 

L'ambivalence de la nature humaine
un certain nombre d'acteurs en 
commun ? Rameaux et Passion 
sont-ils ainsi en contradiction ? Cela 
souligne sans doute notre penchant 
à l'hypocrisie et à l'ambivalence, 
ce en dépit de nos meilleures 
intentions ! De plus, la Semaine 
Sainte ne rappelle-t-elle pas aussi 

Veillée de réconciliation et Sacrement du Pardon
Nous vous proposons de vivre pour 
ce temps du Carême une veillée 
de réconciliation qui ouvre sur des 
plages de confessions individuelles. 
La veillée de réconciliation mène 
à la réflexion et à l’examen de 
conscience de ce qui peut nous 
empêcher d’avancer dans nos vies 
de manière à être en cohérence 
avec la Parole de Dieu. Nous vous 
proposons de vivre cette veillée le :

Mercredi 13 mars 2024 à 20h 
à l’église St Vincent de Paul

Le Sacrement du Pardon c’est 
recevoir un des sept sacrements 
de l’Église. Ce sacrement naît 

d’un double mouvement : 
reconnaissance de l’amour de Dieu 
pour nous, reconnaissance de notre 
difficulté à y répondre concrètement 
par l’amour du prochain. 

En demandant ce sacrement, nous 
pouvons recevoir l’absolution des 
péchés que nous portons, ainsi 
nous sommes « lavés » de toutes 
nos fautes et pouvons entreprendre 
de nouveaux chemins. Jésus 
encourage plutôt à ce que chacun 
puisse avoir une relation directe 
et intime avec Dieu. En effet, nous 
n’avons absolument rien à craindre 
de Dieu, quoi que nous soyons, quoi 
que nous ayons fait, nous pouvons 

espérer que Dieu, au contraire nous 
relève, nous ressuscite, nous purifie 
de tous nos maux.

Deux plages horaires, pour recevoir 
ce sacrement, vous sont proposées : 

Samedi 16 mars de 9h à 12h 
et 

Samedi 23 mars de 9h à 12h 
au presbytère St Amand

Merci de prendre rendez-vous 
au 03-69-78-16-17 

ou au 06-37-24-46-37 

Abbé Sébastien Laouer, 
votre curé

Mercredi 14 février, mercredi des 
Cendres : les enfants et les familles 
étaient invités à venir célébrer 
l’entrée en Carême. Chants, prières 
lues par les enfants, Évangile et 
imposition des cendres ont rythmé 
la célébration. Pour vivre un 
parcours de Carême sous le signe de 
la joie, il faut s’efforcer de davantage 
partager et prier, et se débarrasser 
de ce qui est superflu, nous alourdit 

Les enfants sont entrés en Carême
et nous encombre sur notre 
route.

Le front marqué d’une croix 
de cendres, la cinquantaine de 
participants a entendu l’appel à 
la conversion du cœur. 

Bon chemin de Carême à tous !

Les catéchistes

un déni, un reniement, une trahison, 
des promesses et une fidélité non 
tenues et hélas en conséquence 
des souffrances ? Nos vies seraient 
-elles faites de bénédictions et de 
malédictions ?

André Bécherand
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Nous avons le plaisir de vous 
annoncer notre prochaine friperie :

Le samedi 6 avril de 9h à 16h
 sur le parvis de StVP

Cette friperie a plusieurs objectifs :
La vente à petits prix de vêtements 
très beaux et l’utilisation de la 
recette pour les actions de la 
Solidarité Charles de Foucauld sur 
le quartier.

Notre Friperie Solidaire 
Puis une consommation plus 
respectueuse de l’environnement 
en donnant une seconde vie à des 
vêtements qui peuvent encore 
servir.

Mais avant cela nous avons besoin 
de préparer cette vente et de 
recueillir vos dons.
 
Si vous voulez nous aider merci de 
prendre contact avec : 

Gérard : 06 85 42 71 91
ou 

Danièle : 06 28 14 80 06

Et si en plus vous souhaitez vous 
faire plaisir, alors nous vous 
donnons rendez-vous le 6 avril.

la Solidarité Charles de Foucauld
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Un demi-siècle au service de St Amand :
Francine et André Heinerich
Ce n'est pas la première fois 
que le Canard présente des 
acteurs précieux, qui oeuvrent 
dans les coulisses pour le bon 
fonctionnement de nos paroisses. La 
Covid avait amené André Heinerich 
à se retirer de ses engagements, 
et avec la nouvelle année, c'est 
son épouse, Francine, qui passe le 
flambeau, après cinquante années 
passées à la mise en oeuvre de la 
distribution de notre Canard de la 
Meinau.

Il convenait donc de rendre un 
hommage à ce couple tutélaire de 
St Amand, que nous sommes allés 
interviewer à leur domicile de la 
rue du Rhin Tortu.

Que représente pour vous la 
Meinau ?
Francine : c'est une arrivée en 1968, 
André rejoignant en quelque sorte 
son lieu de travail. Et dès 1974 nous 
nous sommes enracinés et attachés 
à la paroisse St Amand où nos deux 
fils ont rejoint le service de l'autel.

Et donc vous êtes devenus 
paroissiens de St Amand, où vous 
avez dû connaître tous les curés qui 
s'y sont succédés ?
Francine : Ah oui, Schwartzentruber, 
un « curé droit dans ses bottes »,
mais respectueux de tous et 
respecté, qui restait certes « le pilote »
en toutes circonstances, mais savait 
aussi se montrer plein de savoir 
vivre et de générosité envers les 
dévoués de la paroisse. Puis il y a 
eu Michel Deneken qui a réveillé la 
paroisse, a fait merveille et savait 
responsabiliser et faire une totale 
confiance à ceux qui s'engageaient 
et prenaient des responsabilités. 
Nous avons aussi connu le Père 
Buecher, un randonneur, un 
photographe. Ce fut le début de la 
Communauté de Paroisses, et sans 
négliger St Amand, on sentait qu'il 
était très ancré sur St Vincent de Paul. 
Ensuite nous avons eu, Philippe Link 
et Christophe Ribas, « deux amours »,
avec qui nous avons entretenu 
des relations exceptionnelles. 
Avec le Père Alain Moster il a 

fallu l'appréhender 
et apprendre à bien 
le connaître, et 
maintenant c'est le 
curé Laouer, dont nous 
apprécions les « petits 
mots » de fin de messe.

Et alors votre 
engagement à St Amand ?
Francine : en 1976 je recherchais 
une occasion de bénévolat, 
et apprenant mon souhait, au 
décès de Mlle Marcot, le curé 
Schwartzentruber m'a proposé de 
m'occuper du bulletin paroissial et 
de prendre la responsabilité de la 
distribution de ce dernier. Il y avait
à l'époque pas moins de 300 
abonnés et il fallait faire, en liaison 
avec Mlle Klein, les paquets en vue 
de la distribution par secteurs. J'ai 
donc tenu cette activité jusqu'en 
janvier dernier, soit pendant 47 ans !

André : nous avons aussi été des 
précurseurs en quelque sorte 
des "actions de solidarité". C'était 
l'époque de Coluche, et à l'instigation 
du curé Schwartzentruber, notre fils 
Lionel s'est impliqué le samedi, avec 
un groupe de jeunes de la paroisse, 
à confectionner et distribuer pour 
Noël des colis à l'intention des 
déshérités du quartier.
Et nous avons alors secondé notre 
fils pour l'achat des denrées, la 
confection et la distribution des 
colis. De plus, toujours dans ce 
même registre, Francine a participé 
à la préparation et à la remise de 
soupes aux Sans-abris qui trouvaient 
refuge à la gare.

Et encore ?
André : Ah la kermesse ! Elle nous 
a mobilisé tous les deux. Quelle 
ambiance ! Une vraie équipe de 
copains ! De la vraie camaraderie, avec 
des petites « bouffes » conclusives !

Francine : C'était à l'époque de 
Michel Deneken. On a pris le relai 
de M.Haenel, et on a été contactés 
par M.Wirrmann. Au départ, avec un 
groupe de paroissiennes, le samedi 
matin je pelais les pommes de terre 

et préparais les salades de pommes 
de terre, puis de fil en aiguille, les 
tâches se sont multipliées à partir de 
2005. André s'est occupé des achats, 
de la préparation des tables, et on 
s'affairait pour le service, la vaisselle 
et former les différentes équipes.

Et quoi encore ? D'autres souvenirs ?
Francine : un(e) paroissien(ne) 
a fait un don à la paroisse d'une 
somme fort conséquente et Michel 
Deneken a eu alors l'idée avec 
cette manne « tombée du ciel » de 
créer un espace de vie sous l'église, 
avec en complément un appel 
aux fonds du Conseil de Fabrique 
et à une subvention municipale. 
C'est ainsi qu'est née la grande 
salle et que l'on a mis en route des 
mises à disposition pour réunions, 
rencontres, activités, fêtes familiales, 
etc ..., ce qui n'a pas manqué 
d'apporter des subsides, bien 
utilisés, notamment pour équiper la 
cuisine, acquérir de la vaisselle, etc ... 
Évidemment là encore, il fallait 
rencontrer les utilisateurs avant 
et à l'issue de l'événement et tout 
vérifier et contrôler.

André : et toujours à l'époque 
Deneken et ce jusqu'à la Covid, ce fut 
un beau travail d'équipe et j'ai aussi 
géré le Foyer Rencontre, créé par 
M. Derindinger, pour un moment 
sympathique après la messe 
dominicale avec la contribution 
de bénévoles pour servir l'apéro et 
l'agrémenter de sucré et de salé.

Merci André et Francine et ne nous 
quittez pas après ces retraits bien 
compris.

« Place aus jeunes ! », mais ce n'est 
pas encore gagné, même si Isabelle 
Eber a pris le relai pour le bulletin. 

.../...
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.../...
Donc le Conseil de Fabrique en 
appelle aux bonnes volontés pour 
le service de l'autel et de la liturgie 
bien sûr, mais aussi pour pérénniser 
les activités mentionnées par M. et 
Mme Heinerich et mettre en œuvre 
des idées pour de nouvelles actions 
paroissiales.

Un événement et une réaction me 
reviennent en mémoire et résument 
bien leur engagement pour St 
Amand : leur souhait il y a dix ans de 
célébrer leurs Noces d'Or au sein de 
la Communauté Paroissiale et leur 
déception récente de constater 
l'absence de réjouissances pour la 
fête patronale. Preuves d'un réel 
attachement !

André Bécherand

Vous êtes ancien scout de la Meinau 
ou lié d’une manière ou d’une autre 
à notre mouvement ? Un jour, vous 
avez fait une promesse qui a encore 
du sens pour vous ? Les scouts sont 
installés à la paroisse de la Meinau 
depuis plus d’un demi-siècle ! 

Rendez-vous à ne pas manquer :
le samedi 16 mars à partir de 17h, 
sous l'église St Vincent de Paul.  
Célébrons cela autour d’un moment 
convivial avec un repas partagé, 
rencontrons les mémoires vives qui 
ont fait l’histoire de notre groupe sur 

Fête des Scouts de la Meinau plusieurs générations, partageons 
des souvenirs entre jeunes, chefs et 
anciens. 

Merci d’envoyer un mail à meinau.
sgdf@gmail.com si vous voulez 
participer en indiquant vos 
coordonnées.

Laurence

Le scoutisme à la Meinau 
Pour vous donner un aperçu de l'ancienneté du groupe scout de la 
Meinau, la rédaction a entrepris des fouilles archéologiques pour vous 
relater leur histoire. Nous avons trouvé deux textes, le premier dans le 
" Numéro spécial " du Canard de la Meinau pour les 25 ans de la paroisse 
St Vincent de Paul (1984 ?) et le second dans la brochure parue pour les 40 
ans de St Vincent de Paul (1999). En voici quelques extraits ...   

Jean-Paul Schreiber nous raconte le 
début ... Bien avant la construction 
de la cité Canardière, il y avait déjà ... 
un groupe scout 11ème Strasbourg 
à la Meinau. Celui-ci, fort d’une 
centaine de jeunes, était basé dans 
un chalet en bois situé sur le terrain 
de l’actuelle église St Amand.

En 1958 ce local fut détruit par un 
incendie et l’ensemble des unités 
du groupe y perdit tout son matériel 
ainsi que son lieu de réunion. De plus 
au même moment il y eut un manque 
de chefs et le groupe fut dissous.

C’est alors que trois jeunes chefs 
de patrouille de l’ancienne troupe 
scoute, âgés de 14 à 16 ans, 

décidèrent envers et contre tout de 
continuer le scoutisme à la Meinau. 
Ils récupèrent quelques scouts 
parmi les plus motivés et créèrent 
très rapidement 3 patrouilles 
libres qui se réunissaient à la cité 
Canardière, soit dans des caves, soit 
dans des garages en construction 
ou pendant presque une année 
dans des huttes de branchages 
construites avec l’autorisation du 
garde forestier dans la forêt du 
Neuhof le long du Krimeri.

Les patrouilles libres vivaient dans 
une autonomie totale sans être 
rattachées à une structure existante. 
Au bout d’un an et demi, les 3 chefs 
de patrouille, dont je faisais partie, 
décidèrent de fonder une troupe 
scoute qui devait reprendre le nom 
de 11ème Strasbourg Saint Exupery. 
Ils se mirent à la recherche d’un chef 
de troupe et avec l’aide de Monsieur 
le curé Broder trouvèrent Jean-
Marie Tourneur, un ancien scout 
qui fut pendant quelques années le 
premier chef de troupe de la 11ème 

Saint Exupery.

En 1960, cette troupe donna 
naissance au groupe actuel et très 
vite se créèrent les différentes unités :
tout d’abord une meute, puis deux 
meutes de louveteaux ; ensuite une 
équipe de routier rattachée à la 
14ème Strasbourg à Saint Aloyse. 

Les années passèrent et le groupe
prit de l’importance puisque 
vers 1976 il comptait environ 

160 membres. C’est à cette 
époque qu’aurait dû se réaliser 
la transformation de la troupe 
de Rangers pour les 12-14 ans et 
Pionniers pour les 14-16 ans. 

Celle-ci n’eut pas lieu et la troupe 
resta unitaire jusqu’en 1982. À ce 
moment là, sous l’impulsion d’un 
nouveau chef de groupe*, la scission 
se fit ; c’est pourquoi nous pouvons 
voir actuellement dans la cité les 
louveteaux en chemises jaunes, 
les scouts en chemises bleues, les 
Pionniers en chemise rouge et les 
compagnons en chemises vertes.
... 	
*Dans l'article de 1999, qui raconte la 
suite, nous apprenons que ce nouveau 
chef s'appelle François Corbé !

XIème Strasbourg Prosper Remmy

Viviane Richard, responsable des 
scouts à la fin du siècle dernier 
complète le récit en 1999 ... 

Le groupe comprend une 
soixantaine de jeunes de 6 à 21 
ans, avec un encadrement de 16 
personnes. Il est composé : d'une 
unité de sarabandes, des jeunes 
de 6 à 8 ans, d'une meute de 
louveteaux-louvettes de 8 à 10 ans,   
d'une troupe de scouts-scoutes de 
11 à 15 ans, d'un poste de pionniers 
- pionnières de 14 à 18 ans et d'une 
unité de compagnons de 17 à 21 
ans ... 
	
... Et en 2006 le groupe est en pleine 
expansion puisqu’il possède toutes 
les unités, tant pour les garçons que 
pour les filles dans la tranche Guide 
et propose des activités éducatives 
à plus d’une centaine de jeunes de 6 
ans à l’âge adulte.

À noter que Cathy Crémel, devenue 
Mme Schreiber et Rolande Corbé ont 
longtemps encadré les Guides.

Vie
 de

 la
 co

mm
un

au
té



Le Canard de la Meinau - N° 447  Mars 2024  - 10

Le cèdre de la paix du jardin Oasis 
Le jardin Oasis a vécu un moment 
important de son histoire quand il 
a accueilli le 4 février 2024 un arbre 
de la paix, un cèdre du Liban, planté 
par l’association interreligieuse 
Théodore.

En effet notre monde est traversé 
par la violence, la haine et les 
guerres, et encore davantage 
depuis les massacres de civils et 
les prises d’otages du 7 octobre 
dernier, suivis de la guerre que 
mène l’État d’Israël à Gaza et qui 
continue à faire des milliers et des 
milliers de victimes civiles.

Face à ces menaces qui pèsent sur 
notre humanité, des personnes de 
bonne volonté, de toute conviction 
et de toute religion, unissent leurs 
efforts pour la paix et la fraternité 
dans le monde. L’association 
Théodore présidée par Catherine 
Zuber en réunit un bon nombre 
en Alsace. Concrètement Théodore 
témoigne de cette quête en 
plantant des arbres de paix dans 
des jardins ouverts au public. Et 
c’est donc ce premier arbre de la 
paix qui a été planté au jardin Oasis, 
dont c’est justement la vocation. Il 
s’agit d’un cèdre du Liban, chargé 
d’histoire et de symboles, puisqu’il 
est cité à plusieurs reprises dans 
les textes fondateurs des religions 
monothéistes.

Voici quelques échos de cette 
manifestation qui a réuni pas loin 
d’une centaine de personnes, 
et parmi elles des élus et des 
ministres des religions implantées 
à Strasbourg.

Tout d’abord c’est Claude Heckel, 
président du jardin Oasis de 
la Rencontre, qui souhaite la 
bienvenue à tous et toutes. Il 
rappelle les valeurs de ce jardin 
que sont le respect, l’amitié et la 
tolérance, tout ce qui favorise le 
vivre-ensemble. « Puisse ce cèdre 
être un signe d’espoir pour construire 
la paix ! ».

Puis Catherine Zuber s’exprime au 
nom de Théodore. Elle rappelle que 
les événements dramatiques du 7 

octobre ont chahuté l’association 
qui est repartie en organisant des 
cercles de dialogue et d’écoute 
de l’autre. En témoigne la tribune 
publiée dans la presse appelant 
à la paix et à la fraternité. 7 arbres 
de paix vont être plantés, avec 
ce symbolisme du chiffre 7 ; c’est 
également l’occasion de faire de 
la pédagogie pour les jeunes ; et 
puis cette journée du 4 février 
est la journée internationale de 
la fraternité humaine, cela ne 
pouvait mieux tomber. « Un monde 
fraternel est possible dans le respect 
des valeurs républicaines, vive la 
fraternité, vive Théodore ! ».

Alain Kauff préside la Régie de 
quartier qui s’occupe entre autre 
des espaces verts et qui apporte 
son aide à l’entretien du jardin. 
La Régie permet l’insertion de 
personnes en difficulté, dont des 
réfugiés fuyant les guerres. C’est un 
membre de la Régie qui va planter 
le cèdre.

Abdelkarim Ramdane, élu 
municipal du quartier, transmet 
les salutations de Mme la Maire. 
Cette manifestation est un rayon 
de soleil qui réchauffe les relations 
entre les communautés. Pour bâtir 
la paix, il faut avoir le courage de 
dire, le courage de se battre pour 
ce qui est juste ; nous sommes tous 
acteurs de ce chemin vers la paix.

Jean-Philippe Maurer, conseiller 
départemental et conseiller 
municipal, de son côté constate 
que nous sommes nombreux à 
nous serrer les coudes, nombreux à 

nous mobiliser. C’est effectivement 
le moment de planter des arbres 
de paix, en commençant par ici, 
dans ce jardin qui rayonne au 
loin. Le printemps s’annonce, de 
beaux fruits sont attendus. À nous 
hommes et femmes de bonne 
volonté de porter ce message de 
paix et fraternité depuis cet arbre.

Vient alors le moment de la 
plantation avec de nombreuses 
pelles et pelletées de terre qui 
témoignent de l’appropriation 
par beaucoup de ce symbole. Puis 
une valse d’arrosoirs apporte aux 
racines l’élément vital nécessaire à 
leur reprise et à leur insertion dans 
le sol de ce jardin.

Tout ceci pendant que la chorale 
d’Oasis, emmenée par Vincent 
Leport, puise dans son répertoire 
le chant écoute dans le vent, écoute 
mon ami, chant qui s’adresse autant 
à l’assistance qu’à l’arbre lui-même.

Une chorale de jeunes de différents 
quartiers et de différentes religions, 
sous la direction de Clément 
Milewski (de confession baha’ie), 
chante en quatre langues si 
puissante est la lumière.

.../...

Ja
rd

in 
Oa

sis
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Paroisse Saint Amand - 5, rue Engelhardt - 67100 Strasbourg
Tél : 03 69 78 16 17 - Secrétariat vendredi de 14h30 à 16h 
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vendredi de 17h à 18h30

Communauté de Paroisses : 03 69 78 16 17 - Mail : paroissesmeinau@yahoo.fr 
site : www.meinau-catholiques.org 

.../...

Enfin Catherine Zuber, au nom de 
Théodore, dévoile la plaque posée 
à côté du cèdre [voir ci-dessous].

Un verre de la Paix réunit les 
participants qui prolongent leurs 
échanges.

Étienne Piémont

Arbre de paix

En ce 4/2/2024, journée internationale de la fraternité humaine,
cet arbre de paix est planté en mémoire

de toutes les victimes de violences et de guerres.
Il symbolise notre engagement pour la paix dans le monde

et pour le dialogue entre les religions.
Il souligne notre devoir envers la Terre à partager

et envers l’Humanité à protéger.

« Association Théodore, pour le dialogue interreligieux »
Avec le soutien de Meinau – Illkirch Services.
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